"NV MERO WE, Î 


NOUVELLES POLITIOUES, 





neten 











| De F = 
” LOR ENCE, le o5, Décentbre , 1801. 
OTRE nouveau Souverain a 
déjà Eré reconnu facceffive- 


_ Heutres dans la Guerre du Con- 
oem. Les Alliés de la Frans 
ve de enoutre, d'en- 
En F au Roi d'ZErrurte des 
In d . 

iftreg EXtraordinaires ‚ Pour le féliciter 
Celui, venu 
ee peeDligne voifine 
En Pareto, Fut préfen- 
de Ce mois à 1a Cour, & Pieta 


ö fa Commi 
WP iscours falvans, »<n adreffant au Roite 
Mo Simi Lie rines 

se 5 _ E, Les Hens d'amrió, gui, veflerrti 
3 & Politigues, 


‘années, Ja Ligurie eux 
é i RES Par V'augufie Maî- 
Cellentes, dont Vorsg pormêe des qualitds 
Me mpli de jope me, lS Majeflé ‚PR doute, ont 
heureux fe Concitoyens, ‘en apprenant 
rie. 1 ne Pf au Trône Royal d'E- 
rterdrdde faite vld &- mon Gouvernement, 
@Voir död zames Peuple, qu'il repréfente 
MEC de Vorse Has né certe joye , lors du pas- 
Meire Liguri JHE dans le voifinage duTer- 
MR: milon bleia & 47 3 Voulu m°honorer d°u- 
Meller, ou naw d, Près d'Elte, pour en renou- 
ezprelion kri € la République Ligurienne 
é, ese Ruil mei Plaife de Pa 
eh kid zi dermerre d'y ghir 
Dec Cc é pe MON Coeur, que Fe feai 
criitude bere ceux de zouk le RAe 
des Se; ME, Mère des Beaux Arts 
es Jour: pen. en Italie, amie jour longtemis 
Odnemend cienz du Onarque gui è Jon 
des Leopold ae7eé le Sidele” des Médicis 
Mui toujogrs } & que Pbarmonie heureuft 
Me iins bee Entre les deus Peuptes 
ese, Elrs inclinations révipro-: 
Mar mature IS reffemblance frappante Liep 
MET tre condi s leurs habitudes, ainfi que 
térabie, UEC fraternelle, puiffe erve in. 
„De B 
On. Pareng”! le a, Janvfer, 1802, 
emiet Ct au prochzih retour du 









Be ci ie de fo Î 

| oute „be rgdlens. Reding aufa merke bad 
acionale: 6 Olgnage de 1a reconnoiffance- 

Mees flames “fpérances, qu'il-a don 

| € {hr le faccès de fon voyage: 





Publiées à LEY DE, le 19 Javier 1802. 





ment par plofieuts Puiffances 


& il fe-prépare vne_ 
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à Paris, fe réalifent. Bientôt on fera à 
même d'en juger par l'effer. Les affaran= 
ces du premier Land-dAmpran, “* qu'il ne 
», fera rien détaché du Territoire Helvéti- 
» que, & que des parties, qui en font dé- 
s» jà féparées, y feront de nouveau réu= 
s nies, ” pourront les premières être mí- 
fes àl'épreuve. En ce.moment même, te 
Valais eft dans le cas d'être démembré de 
force. Il vient d'être occupé, au nom de 
la France , par des Commandans Mitlitaires. 
de la Divifion du Piémont, contre le gré 
du Gouvernement Melvétigue , dont leë 
Fonctionnzires s'y oppofent, & contre le 
voeu des Habitens ‚qui en poftent plainte icis 
On a imprimé à ee fujer, à Laufanne, dans 
le voifinage, la particularité fuivante , man- 
dée de Ston, Capitale dualaïs. <* Le Gés 
» néral Zyrreau, (écrivoit-on de Ston ,} 
» qui avoit déjà une fois demandé, qu'or 
‚> lui remtt la Caiffe de notre Canton , vient: 
» de réïcérer cette demande, Le Reces 
» veur-Général n'a point voulu l'accor- 
‚> ders alors le Général Turreag a fait avan! 
» cer la Force-armée, & la Caifle a été 
‚> ouverte malgré les proteftations du Re 
„> Ceveor, qui a fait dreffer Procès- Vee-. 
‚, bal du tout. « Les Frangeís ont enfuhe: 
» demandé les Livress même refus de la. 
2 Part dua Receveor , auguel le Générat 
s…-Turreau a fini par donner les Arrécs dans: 
»….fa Maifon, en plagant chez lui- un Offis 
5, Cier à un Louis par jour, & des Grenaz. 
»s diers à trois Livres, ** - nT Ei 
Un point important de PAdmínlftraciox- 
intérienre, pour la décifion duúuel le vou-. 
vesu Gouvernement Helvétighe n'a pas crú 
néceffaire d'attendre la préfence dè fon 
Ghefs c'eft la queftion de l'entretien det 
Miniftres des Cuttes & des Inftituteurs pu- 
blics, y cotpris celle du payementdeleur? 
Penfions arrièrges. Une Réfolution, prife: 
le 26, Décembre parle Sénat, porte; “ que-. 
» les Salaires; tant arrièrés que couranss 
» des Eccléfiaftigues & Infticuteurs publics 
ss ferOnt payés dorénavant par les Cancons : 
» refpeltifs, qui , de leûr côté ; perce 
z Vront les Dimes & Cens.échus. ” Les. 
Salaires arrièrés, Cependant, ont &t& -téé- 
duits par la même Réfolation de maniètes- 


qu’avcun Eeeléúatfiqae' ne pourra rectvair 
plus de 16oo,Francs paran 5; mais, à compter 
du 1. Janvier 1802, ces Traitemens, ainfi 
que ceux des Inflicuteurs, feront payés fur 
le pié, qui fubfittoit en 1797, c'eft-à-dire 
avant la Révolution. 

‘Le Général Bfontrichard, nouveau Com- 
mandenr des Froupes Frangoifes en Helré- 
tie, eft arrivé, depuis peu, à Berne, En 
canféguence, fan Prédécefleur , le Général 
Mloatchoify, fe dispofe à partir, afin de fe 
rendre à Paris. Le Miniflre de France, 
Ferninac, de fon côté, vient de fe meure 
en route pouc Lyon. 

DeP Aris, leao. Nivôfe, (ro. Janvier, ) 

Le Premier-Corful eft parti, Je 18. IVi- 
vófe (8, Janvier, ) à minuic, pour fe ren- 
dre à Lyon. Le Fournal ofrciel, en Van- 
Roucânt hier, a ajouté, que le Premier- 
€Cor/ul ne fera pas plusde dix à douze jours 
sb{eat de la Capitale, On trouve, dans la 
même Feuille du Moniteur, à côté de l'avis 
du départ da Premier-Conful , un grand 
nombre d'Arrêrés , contenant des promo- 
tions, tant Milicaires que Politiques, fai- 
tes par ce Chef -Magiftrar, pendant les der-. 
pières Décades. Les promotions Militai- 
res ne font pas fingulièrement dignes de re- 
merque ; mais, parmi les nominations Po- 
litiques , plufieurs fe diftinguent, & par 
Pimportance des Places, dont ila été dis- 
pofé, & par les noms des Perfonnes, qui 
yv ont été appeliées. Le Citoyen Dagves- 
feau, Préfident du Tribunal d'appel, féant 
à Paris, a été nommé, le ir. Nivófe , Mi- 
niftre- Piénipotentiaire en Danemarc, en. 
remplacement du Général Macdonald, qui 
a déjà quicté Copenhague. Au Citoyen Da- 
gueflcau a été donné, en même tems, pour 
Succeffeur dans la Préfidence du Fribunat 
d'appel de Paris, le Vice-Préfideot de 
cette Cour de Jeftice, l'ancien Direfteur, 
Freilhard, Un autre Membre du Diírefoire , 
non moins connu,‚ le Citoyen Mferlin, de 
Dovai, 2 été nommé, quelques jours aupa-. 
ravant, le 8, Vivófe, Commiffaice du Gou-: 
vernement auprès du Fribunal de caffation , 
àla place du Citoyen Bigot-Préamenen , 
eutré au Con/eil- d'Etat... Mais un choix , 
qui femble prouver plos fortement encore 
le fyftême etuel d'amalgamer les difËgrents. 
Partis, ê qui farprendra peut-être davan- 
tage; c'eft celui, fait du Citoyen Fean: 
Bon Saint- André , pour la Préfe@&ure du 
Département du Mont-Tounerre ( Mayen- 
ce,) & pour le Commiffariat- Général dans 
las quatre nouveaum. Dépactemens de Ja. rie. 


toujours très- fréquentes entre les Mis 


ve gîuche du Rhin: L'Arrêté de cet& 
mination, quieftendatedu 29. du mol 
nier de Primaire, porte, qu'ellea eu lie 
la préfentation du Miniftre de l'ipték 
le Citoyen Chapfal: Le:Citoyen Zoll 
qui remplifoit fusqu'ici les mémes PI 
a été rappellé, par le mêtne Acte, à f£ 
ciennes fanétions au Con/eil-d'Etat. & 
Á la dernière Audience particulière, 
le Premier-Conful a dounée au premier 4 
Amman Helvétique, celui-ci aft laf | 
pagné de l'ancien Miniftre de fa REP 
que, le Citoyen Stapfer. On affarer} 
ce Miniftre, qui eft vu de très-bot 
par le Gouvernement Frangois, reft 
Paris, taudis que le Citoyen Diesbachsijk 
fliné d'abord à leremplacer, & amet 
par le Cicoyen Reding, fous le titre df 
Secrétaisce, s'en retaurne avec lui à ZR 
Le Citoyen Dantan, premier Inter 
de la Légarion Brangoife à Conftanti 
eft arrivé ici, accompagaé d'un CO 
Turc. On n'a rien appris jusqu'ici des Bj 
velles, qu’ils ont apportées, excepté C$ 
vient d'en être dit dans le Fourzal of 
en ces termes. 6 Le Citoyen Sébaffiëjk 
‚> Chef de Brigade du ove Régimet 
», Dragons, qui avoir été envoyé è EE 
s flantinople avec deë Dépêches du & 
»… vernement, y eft arrivé le 5. Pri 
» (26, Novembre.) Il y a été recu bi 
» manière diftinguée, *” KE | 
EXTRAIT des Nouvelles de Brus 
LES jusqu'au 23, Nivôfe (13. Janvicr ij 
… On écrit d'Amiens, que Mr. Drek 
Meffager-d'Etat de Sa Majefté Bril 
que, eftarrivé, ces joursderniers, dank 
te Ville, venant de Londres & chargé dl; 
pêches de la plus haute importance, SM 
fées au Miniftre- Plénipotentisire Jnf 
Marquis de Cornwallis , à qui il les a À 
en perfonne, On affure, que ces Dép® 
contiennent l'adhéfion de PAng/eter ig 
quelques Articles du Traité de Paix d$ 
tif, qui étoient reftés en discuffion ju 
ce jour. Au furplus, les ConférenceSak 




























q 


Plénipotentiaires, & l'on a lieu d'en WM 
rer le réfultat le plus fatisfaifant, S8 
bruit, qat a déjà couru, fe renouvé 
prend plus de confiftance que jamaifs 
voir, qu'à la Paix générale le Porc dM 
de fera déclaré libre pour toutes 16E 
tions, & que chacune d'eltes zura 1e! 
d'y envoyer un Conful: On sjout?s 
plufieurs Ppiffamees s'intéreffent bes®% 
à ce point, fur -tout à cautt de lou 


VE . R 

baeten zee palfage des Couriers par ent, et outre, d'autres difficultés éprourcés- 

hus: Cen f, eZ fréquent depuis quetaue en cete Vilte par le Cituyen Scoafbsani 

je leur écr UT- tout entre Paris & Berlin, feniblent exaggérer les talts. 

A inn. eft z&if, * Nous apprenons de /a Haye, que le Gou-- 
angoïs Crre pubtig, en Latin & en V&rnement y a regu Navis olliciel, que Sa 

‘Pace de es Correspondance entre Ie Miajefté Empériale Ruffe a nomméle Comte 
Chapicre a rélidant à Dresde, & de Stachelberg , pour ré(ider, en quaticd de 
Ppreflion de be relativement à la fen Eavoye- Extraordinaire & Miniftre-Plé- 

(eze Episcopal iglife Cathédrale & du uipotentiuire, près la Répubtigue Baraven 

Ponce en a ee Vacant de ce Diocêfe. Le 

4 emandé, au nom du Pape, SUITE du Traité d'Amitil & de Com- 


Ï une Let: Î 
Appretion Ae 9. Novembre dernier, ta merez entre Sa Muj. le Koi de Pruis & 
kus Ca ie ee au Chapitre, qui, les Erats- Uais d'Amgérique. 
n uie dì 4 î i wle SA n 
onfenti, dans rn Io. Décembrey y a XIN. Les Vaiffeaux de guerre (Vaiffeaux- 
Vanement, Pr A termes du plus grand d'Ecat ou Corfaires ) des deux Parties pour- 
Ere & On, Cette défsrence en- rout condaire les Dicimens & Elfers, qu’ils 


} Soes du Chapitre aux defirs du #uroet pris fur leurs Ennemis, partout où ils 
8 2 vale où crib ' im at weudrvnt, fans Êrre obligés de payer aucun 
éloges de la ut extraordinaire 8 A f \ % 
Ds une L Part du Cardinal Caprara Droit, Impôt oa Oroi, aux Employés de l’'A+- 
vn Eltre , envovse „CT&s miraaré, den Douanes, ou autres. De pareil- 
el 3 latere en au nom du jes Prifes ne ferout, ni ariC:ées, ni vifitées 
ete du 19, Décembre “ris à Tournay en ni foumifes à aucun procédé Juridique, lors- 
‚& imprimée mein- qu'elles entrerout dans les Ports de l'autre 
CeCe: dans les deux Partie; elles pourront en fortir en tout tems 
De Lev & fans gie, pour être conduites par les Vais- 
5On dn YDE, le 16, Fanvier feaux „ qui les auront capturées , dans les 
See ppelle Tes tÉmoisnape 7 lieux défignés parles Patentes de ces derniers „ 
L'antinople par le Cito A5ES, rceus à à l'exhibition desquelles les Officiers -Com- 
on de Ia hon Dantan, de mandaas feront tenus. Cependant, en confé- 
Daires de Pai or la (ignature gquence des Traités fubfiftans entre les Etats- 
képubtigue Pose âÌx entre elle & la Unis & la Graude- Brétagne, aucun Bâtiment , 
cellescien a foife: Le Gonvernemenr qui aura fait une Prife fur des Sujets de cette 
fz dernière Puiffance, ne fera en droit de fe ré- 


Ant avec | » 
ngues, ” ze AESE B 


® trouv “IE Publier les detaits squi 

eric Ad dans notre ie fugier dans les Ports des Etats-Unis; fi tou- 

ils, om os paffé, Aaf de ces de tefois un Bätiment, dans ce cas, fe trouvoit 

s nièros Altor, é que, fwi é- _contraint d'aborder, foit par la Tempête, ou- 
Bn 8 Nouvelles ge Co; vant les der- aurre danger quelconque, foit par un de ces 

» =UUtier, porten onffantinople, le accidens qui furviennenten mer, il devra re-- 

» Aâtres P des Articles- Prétimi- mertre à la voile le plutôt paib'e. 


 âVoi 
Dj Rarificarions dû être IÉ-expédié avecles XX. Aucun Citeyen ou Sujet d'une des Par- 
endant Eike ad la Sublime- Porte.” Ce- ties-Contraantes ne pourra recevoir d'une 
Fansois ne B du Gouvernemeat Puiffince queleonque, avec ie l alt feroit 
A juger par | t Pas avoir dré remplie, à © Guerre, uue Patente ou Lettre-de-mar- 

Aerde @ filence, que celui-ci B que, pour armer en courfe contre la dite au- 
Paps Sard, même jusau’aprês p [1 gAT- tre Parrie quelque DÂriment que ce foit, fous 
El is du Citnyen Data après Parrivée peine d'êrre puni comme Pirate. Aucune dzs 
AU êhnoneer 13 boot 7 Hen même, &enfri- deux Pardies ne loucia, enverra ou cédera % 
rte an Citoye hg reception faiteparla VEaremidelaurre, la moindre partie de fes 
args de la Ron Stbaflsans, qu'on a qig Forces Mrritimes ou Militaires, pour Paffifter 

et atificerion Frangoife des Pre. contre Vautre offenfivement ou défesfivement.. 


1n3ires d 
p] FS 5 6 
One pa e Paix Aver Îa Pion: XXL. Dans le cas, où les deux Parties - Con- 
“rquie. 1 eeft d 
dl tra&antes feraient en Guerre avec un Ennemt 


3 D) En : 
Ervalle ave > Pour le ge dek commuu , elles obferveront entre cllcs les 
Rvoit ec le Gouvernemen A, danslia- points fuivans. 10, Si un Biciment, apparte- 
A COmprifs, de £ At Anglois, qui paat à one des deux Parties, & avant éré pris 
rme tems, dans jes on côté, &z vers le par l'Ennemi, eft repris par un Vaifeau de: 
Wes Ceft-n he Ee Préliminaires de Eon. guêrre ou ua Corfaire de l'autre Parrin, avant: 
envoi d 5 objets, auxguels on d'avoir éé remorqné dans ur Porc Nenrre ol 
nzlsterre le ta un Courier Oeroman ei Ennemi, il fera reft.tuê svec la Cargaifna an 
Babogen equel. eft pafié le 4 Janvier à premier Propriétaire, moyennaat unc Tadem- 
“onflangie, , Des Larres Bariie ae nité du buirième de la vateur Ca Biriment &% 
ülnople du > Dear teulières de de te C:rgaifon, ft le Vainzau, qui l'a repris , 
2 Decedpre , qui par- cfkun Vaifeau-d'Ecat, % da Gaième, à c'eit 


in Corfrire,. zo, Lareftitution en pareil vas 
s'etf. kuera far la préfentation des Preuves 
converables de Propriéié, & d'une garantie 
pour la part , à laquelle le Reprereur aura 
droit. 39. Les Vaiffeaux de guerre ( Vais- 
feaux-d'Etar & Corfaires ) des deux Parties 
ferout regus avec leurs Prifes dans les Ports 
refpedtifs; mais les dites Prifes ne pourront Y 
être déchargdes ou vendues, avant que la lé- 
giumité n'en ait été reconouë, non d'après 
Tes Loix & Réglemens de l'Etat, dont fera le 
Prereur , mais par les Tribunaux du lieu, Cù 
la Pr%e aura été amerée. 4o, Li fera libre à 
chaque Partie de faire tels Kéglemeos qu'elle 
jugera à- propos, relativement à la condufte 


‘mmm nne 

TEAN & CARL HASSELGREEN) à AMSTERDAM, avertiffent, qu'ils vage 
leur Comptoir, pendant les mois de Janvier, 
tous les Blercredis, depuis 9. heures jusqu'à midi; 


de leurs Vaiffeaux de guerre refpedifsi 
feaox-d'Erar & Corfaires) euvers |€ P} 
mens, Qu'ris prendront & qu’ils col°y 
dans les Ports des deux Parties. 

XXII. St les Parties- Contratantes % 
Enanemi commun, ocuf tontes deux foB 
tres, les Vaiffeaux de geerre de chacu®s.} 
Ies devront, dans toutes les occafionss 
dre fous leur protection les Bârimens Cf 
tre, Faifant la même route , & les f 
contre toutes violences, auffi longrems Ant 
fuivront esfemble le n,‚Cme chemin» B à 
ils feroient tenus de protéger & de dé 
les Vaifeaux appartenant à leur propté L 

(Za Fin ci-après.)&a 
ir: 


Février, & Mers prochains, préiiika 
an payement des Intérêts de la N&&, 


tion fur Rentes-Vingères , faite pour le compte du Royaume de Suède, au Comprike 


ABrAnam@& Simúon Boas & Comp. à La HAYE, 
Certificat-de-vie des Corps, fur lesquels elles font dölivrdes. à 


à condition qu'on foit m 


Au commencement de Mars18o2 , fera expofteen Vente publiguepar Mr.CurisTô 


PaLL-Marr2LoNpDres, fa première Parte 


C& peu de tems après la Tecondf $ 


tie) ze ha très-précieufe BinLloTK bQque de Mr. FacrL, occupant vant Vannét B, 
la Charge de Greffier des Etats- Généraux ; comprenant une Colle@tion auffì choifie qut®e, 


breufe de Livres de Théstogie 
zeurs Claffiques & autres en 

Philofophie , Pliyfigue „ Hiftoire Naturelle, 
& Romaines, 


bon gotit d'une feule 
de la Topographie @ de la Srariftique; 


“jitre être confidérte comme une des plus diftinguêes. 


cenditionnés, & plufieurs fur grand Papier. 


dreffer , pour des Catalogues raifonnés, à Mrs. Barrois, 


Hiftoire Ancienne & Moderne, 
dite Colleltion , qui a Eté formée, pendant un Siècle entier, par les foins , la diligent! Ei 
EP même Famille , eft fur -tout complette dans la partie de [HIP 

Ër, vu fun éteinduë EP fon choix, eile peut ä’ 3 


EP A'llijtoire Eeclefiafligue ; les meilleures Editions dE 
Philologie & Belles- Lettres; les Ouvrages les plus effifjjn 
Sciences &? Beaux-Arts, Antiquités Gregpf 


Furisprudence , Geographie & Voyagt 


Les Livres font en général trè 
Après le 1. Février prochain, on pet} 
Libraires à Paris3 à Mrs. 


Aa 


mans, à Leydes 2 Mr, Hake, 4 Rotterdam. 
BARTHELEMY GAUSSENS, Jostrn VERCOUSTRE @ A.J. DONCHE; 


tiers à OSTENDE, 9 feront expofer en 


Vente publique , par ordre de leurs Princilây 


des Citoyens Vre. JEAN De Verte & Fils, au 5. Pluviofe an 10. (25. Janvier TE 
u dix heures du matin, dans la Salle de [Ilôtel-de- Commerce fur le Baffin, le5 Re 


chandifes arrivées de Philadelphie à Oftend 


e tar le Navire Américain, Newtons 


John Riley, confiflant en 1133. Quarts Caiffes Thé Hayfan-Schin, 317. dito dito’ dit) 
San, 311. dito dito dito Sourchon, 103. dito dito dito Camphouy, 114. dito Caiffet# 
Soutchon , 15. dito Caifles Thé Congo, 14. demtes dito dito dito, €” 11,435. Pièces dé; 


kin3 lesguelles Marchandifes fe vendront Droits acquittés. 


Les conditions principél 


ront: Que le payement fe fera comptant à la livraifon , en bonnes Efpèces courantes 
Lettres-de-change à la fatisfaêion des Vendeurs: Sur Paris, à 2. mois de date, 08 Ip 
Sur Bruxelles, Anvers , Gand , Bruges, à 2. mois de date ; au pafr ; Sur Amfterdam , Loë 


Himbourg. au cours @ au terme à régler à ouverture de la Vente. 


Ceux , gui PAT, 


2 la livrasfon le montant de leurs achdts en Efpèces, jouïront d'un escomptede 2. pou” ‚j 
4 fera payé en fus du montant des achdts 5. Pp. c.‚ pour tous fraix guelcongues, foit fi 
girrement „ pefage , fermeture des Caiffes ou des Balles, @ le 1. par - mille pour les PE 
Paur de plus amples informations, on peut sadreffer aux dits Courtiers, &, pour les” 


pillons des Thés, chez le Citoyen Gaussens. NB. Les Lettres doivent être af ra" 


4 LEYDE, 
dar 


i 


eu Bureau des NouveELLEs PoriTiQquFi 
ABRAHAM BLUuSSÉ, Je Jeune. 4 


"4 


NUMERO NVL NE En 
PPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
Publiées à LEYDE, le 19. Janvier 1802. 


E STOCKHOLM, le 99, Décembre, 1801. Notre Cour, ainft dn a EE 

ï de Bade, fe fant retirées au Château de Haga, depuis la dd DP. dep 

éréditaire de Bade. Les Habitans de Stockholm & ceux de aen 1 , nt le 

trent Feffetion, qu'ils avoient paur ce Prince, en porrant hdi ee ä 

Ef MOI — On voir ici eu public, depuis quelques jonrs, de AL aan 

te entre 'e Roi @'Etrurie & celui de Suède. Le premier à écrit à notre Suuve- 
» à Voccafion de fon avénement au Trône, la Lettre que voici. 


Ö € du Royaume d'Eerurie m'étant échuë, e- vercu de Eee foon 

me meville le 9. Février de cette année, je me fuis rendu dans mes Ecars, & de < de 

it Une des premières obligations de mon Règ e. d'informer V.M. de mon arri; aff &ton 
EIER COnnoître la ferme Téfolution, où je fuis, d'avoir pour fa Perfonne la Biene Vv M 
[055 Pi deceffeurs ‚ & de favorifer en outre tout ce qui anra rapport au fervice de V. Pe 
Pavantage de fes Sujers, pour lesquels j'aurai toujours uoe coufidérariou ch, En 
ht Ve M., en ACCEptant les fentimens de confidération que j'ai pour E: sd me rs 
rra ater & ja mêne Hoi, guten vemgacs As brédece ars 
fi Poir, me fla ‚ M. daigaera honorer la Natic ú 
teufes bontés, dont de jusqu"ici Se eg 
Parfaite COnfidération, °° De votre Majeftt, Le tout devoud Frère , Sarviteur & Caufin. 


‚Cette Letrre Sa Majett ee : ril fuit. 
Fe témoigne AV. u 7 Nh eha. Aad 


‘a derite Pour m'ar= 
; "MES fincères veme ens de la Lettre, qw' Elle m'a Ne. & 
zen Aoênement au Trène d'Etrurien drie en fa faveur par le Traité de Luneville, A 
r ae dautant plus de flliciter P. M. de cet beureuxr dulnement, que fa Lettre En 
pn defin prat fatisfaifans, non -feutlement de fes intentions snee Brin 
1e NCT de maintenir les liai ui exiftent entre les Seje bl 
leise, que le Rè k Outes les liaifons, qu cifs kl erai une grande fatis- 
Î 7 „M8nede P, M. foiz auf long que glorieux. JF'éprouv £ ig 
ies "oee Êeorflances le de de male àV. M. combien mes fentimens font con 
GSR Cuz, qu Elle a qa : 


. . N j Á Ì Aen 
le „aw. t8nê me témoigner, & combien je defire de maintenir & de refe 
/ A5 damirië, qui dans 


& Sonveraine 


- ’ 
tous les tems m'ont uni aux Prédéceffeurs de Votre Majefté. °* 
iet ù EXTR AIT Pune Lettre de GèNes du 24. Décembre, p di Äsz 
! U eft arrivé ici des Dépèches du Gouvernement Frangois, apportées dire î 
de Paris Par un Courier extraordinaire. Jusqu'à ce moment, il n'a rien transpiré 
se tgn de ces Dépêches; mais on les annonce comme étant de la plus haute ne 
Gouverggonêture aftnelle les fait croire relatives à EE adel 
Fouv ‘EnL, laquelle on fe latte être enún fur le point deens nen Die 
a Inement fable & afortie à nos befoins, d'heureux choix (ur-tout PO 
Biftrarures » Concourront bientôt, Cil faut Pefpérer,) evec l'e'fermiTement de ia Paix , 


OUS confoler des maux de la Guerre, que ce Pays & cete Ville, pris ot 
\e5) dévaftés, ont fouffert 


red ‘ sau plus haut degré. En attendant, le rétabliffement pro- 
Ge la libre Navigation Maritime, après une fi longue (tegnation du Commerce, 
s fait déj : 


À refpi 
tefTation des jon, ct Guelque Corte, 


Il n'a pas, cependant, manqué encore, depais 
Ss hoftilits 


» des Exemples de la moleftation da Pavi'lon ie id En 
Avoug celui d'Angleterre: Mais ces desordres ont été forme emen 
NES par le Chef des Forces Britannigues dans ces parages, de manière à raffurer 
t-OMmanda tant que poffible, Notre Miniftre de In ‚Marine ayant dieen 
fieurs Core dAnglois à Porto-Ferrajo, pour fe pleindre, qu'au mépris de ij hd 
dant B; älres fous Pavillon Anglois ne ceffoient d'inguiëter le Commerce, dn 
Fllannigue a réponda, ** qu'il connoiffoit les Loix de Ja Paix5 qu'il avokt 
as ét ES Y confórmes; que les Corfaires, dont on ie plrignoir, ne BONVORSDE 
Te Anglois, qeoiqwils euffentie Pavilion de cette Nations qu'il ne les ln dden 
Ron RE tels, & qu'il les abandonneroit aux juftez pourfnites de toutes les ed 
bis la { eft déjà Entré dans le port de Gòres rlufieurs Bàtimens Anglois, parmi Én 
ans ane dernière, un Brigantin de guerre, L’Equipege de celui-ci & quel- 
lait oragn, Marins ont fauvé, par des efforts réuuis & non fans grande peine, dans 
&eufe du 18, an I9. de ce mois, un Brick Frengois, prêt à périr fur la Rade. 


Werf inuuie de dire, Eombien le-eontrafte de ee fpakticie avec les fcènes ff 
dont la mêwie Mer a été, il y a peu de tems, le chéartre & entre les momes 
a Ici été fensi vivement. ” De 
_, Le Miniftre Ligurien, Parcto, envoyé À Florence, pour complimenter le’ 
Roi d'Etrurie-fur fon élévatiou à cette Dignité,-a éé admis, le 8. de ce moissf 
dience de S3 Majefté, Le Roia répondu, de la manière la plus obligeante s#} 
gratulations du Miaifttre, & la chargé d'afforer le Gouvernement de la Zigurk 
empreffement conftant À maintenir & cultiver la Bonne intèlligence, qui n'avoR 
été interrompuë entre les deux Nations. Le lendemain , le Citoyen Pareto a SE 
Pinviration de Sa Majefté, à la Fête, qui a eu lieu, ce jour-là, à le rouveg 
Florentine, aw fujet de Vanniverfaire de la naifTance de la Reine d'E/pagne. 
De MILAN, Je 28. Décembre, On apprend de Zucques, que le Citoyen “% 
Coumiilaire de la: République Frangoife, y eft arrivé, le 19. de ce mois, venalis 
ris par Gènes, 1 paroît être chargé d'operer quelque changement dans le Gouv® 
Lucguois. La nature de ce chartgemens efttun fecret jusqu’ici; en forte, qu” 
tendre eucore, pour fgavoir; file petit Brat de Zwcgues reftera indépendant & 
ra fa Forme Répubticaine , comme fom nom antique, & les habitudes ainfi que 1% 
de fes llabicans, femblent ie’ demander, Quoigu'il en foit, les dettinges plus 
jincertaines encore de plus de la moitié de [’/ralie femblent peu-à-peu devoif ik 
La Luubardie, au moins, cít à la veille d'apprendre les fiennes de Lyon, où lk 
tés Cisalpias n’attendent que la préfence du Preknier. Confiyl de France, pour (af 
la Conftitution & nqmmer ou. accepter les Magiftrats de notre nouvelle Républ'g 
eft naturel, que, dans cette circonftance, les Membres du: Gouvernement Cisal 
tis pour Lyon, entretiennent une Correspondence ative avec ceux, qui font reg 
ban , chargús dans l'intervalle de lAdminiftration publique: Et on peur presqu 
penfer de dire , que cette Correspondance engage quelquefois les derniers à dek 
racions longues & férieufes, ainfi que c'a été particulièrement le cas le 23. du ÍN 
rant Les Eettres particulières de Eyor continuent toujours de faire Véloge dek 
réception des Députés Cisalpins en cecte Ville, On mande encore nouveltemeij 
fujet, que tes Fribunaux Frangois, établis à Lyon, ont donné, le zo. de ce M 
grand Diner aux Membres des Tribunaux Cisalpins, qui font partie de la Con/Uij 
la part de celle-ci, Ie Dépuré Serbelloni tient Table ouverte, & le foir Affem'f 
quoi le Député Marescalchi, ertivé de Paris, a Vintention d'imiter exemple di 
Dans la Cisalpine même, tout eft maintenant dans lattente, & il ne s'y pafle gU8 
de nouveau, Le Général Frangois, Vignolle, pourfuit à Afodène V'organifation d 
pes Polonoifes, qui du fervice de Prance pafferont à celui du Gouvernement d 
Ec il vient d'arriver en cette Ville deux Bataillons d'une des Demi-Brigades Ali 
Helvêtiques à la folde du Gouvernement Frangois, laquelle parottavoir la même delijk 


De FRANCFORT, le 12. Janvier, 1802. Suivant tes dernières Lettres de AR 
la Diète devoit reprendre, le 11, de ce mois, le cours de fes Séances: Elles éC 
fpenduës par les vacances de Noël, qut, cette année, à caufe de la rareté exel: 
d'objets de délibéravion, ont même commencé huit jours plutôt que de coûuum 
être linectivicé de la Diète eft maintenant près de ceffer, ou, du moins, fa D&E 
pour affaire des Zndesnités fur le point de commencer fes travaux, On affuif 
Courier de Paris, arrivé le 30, Décembre au Citoyen Barher, Chargé-d'aluid 
gois près la Diète, lui a porté. un Plan d'Indemnités, concerté entre la Frances! 
& la Prufe; & on ajoure, que le même Courier, qui a enfuite continué fa. 1008 
Vienne, a dù remettre à cette Cour le même Plan, auquel les dites PuiffanceS’ 
que Autriche donne aufli fon approbation. Cette Meilon vient, d'un autre C@% 
tre mife dans la néceflicé de fe prononcer, plus ouvertement & plutôt qu'elle 1% 
à le faire, fur Pétettion de VArchiduc ‘Antoine-Vitor aux Siëges de Colos”® 
Münfter: Le Chapttre de Cologne, ayant été invité, au nom du Pape, par 
della Genga, àréfigner, dans dix jours, la Jurisdiftion Eccléfieftique de fos- 
far la rive gauche du Rhin, a déclaré ne pouvoir fatisfaire à cerve demande dans €5 
& devoir ladreffer premìèrement au nouvel Eletteur défigné, auquel iten a réfer® 
Le Cardinal de Rotan, Evêque de Strasbonrg, ne prétendant pas, en renor fi 
Tiuwe, renoncer aùl à celui de Membre del’ Lmpire , qui y elt attaché , a annod® 







































ê : ‚ ERE à dilércnie 
Pen à VEmpereor par la: Lettre ei-deffous, comimeniqufe dermièrement à diférc 


5 
Lilres Comiciaux à Rarishonne De 
oe en ; 8 ì sdre du Suint- 
% Le Cardinal Caprara, Nonce du Pape à Paris, m'a communiqué, par o 
€ Br 


N Ê : «e erab- 

8 ef Apoftoligae anx Archevâgnes & Euêguer bruupsis, Eik wle en hie 
Siavarre la partie de mon Diocète, fitude fur la rive gauche du Rhin, Bid liqae. *” Vorre 
‚Aéceffaire pour le bien & les iniërdes de la Religion & de 1 Eghfe Catho ige ee Ee 

see elte même, dans fa fagelte & fa follicitude paterucile, a Jugé Obe he Empires 
bliane Pranyoije ja rive gauche du Rhin, pour abrenis la Pax (i névef ee dien 

B gene CPU remplir les iatentjons de Sa Majeité Smpériale, en obtempérant av 


i is inf aal! : e cette 
gi er inde du Saine. Père, & cela d'autant pius que j'avois informé EE 
Ben PEic&zur de Mavence, qui l’a pleinement approuvée, & que les moufs, 

k « aint - 


Ell, Sone 
ap De dévoue 
dette. € Prens, e ke f 5 e 
[Ée au Saint. Pire, en la fuppliant refpe kieufement de vouloir bien faire ke 
AS fnis réferve expreffémenct la partie de inon Diocêfe, ficude fur la rive droise e AN 
pa £S Mêmes motifs ne fubûiftent pas pour cette rive, & que d'atileurs j'ai a Etac du 
: tinuer à- m’honorer du titre de Valfal de Votre Majctté & de eee a uiffe- te 
NE arnire Remain, Puiffe ma conduite ob:ensr Vapprobacinn de Vocre Muj tké » 8 puiff2-t- 
ÍP me eonferver, ainfi qu’à mon Chapitre, fa haute & puiffante protection, &c. F js 
Da Gentilhomme Suêlois, le Comte de Steenbock, a apporté, au de an Evas 
lS, au Margrave de Bade à Carlsrure la Nouvelle oflicielle du trifte événement ed i 
TU Inattenduë de Con Fils, te Prince- Hérédizeire, par fuite du fatal accident, qui. lui 
Wint en route, le tour de fon départ de Stockholm pour Copenhague. Le de 
#illard de 74. ans, eft inconfolable de cette perte, douloureufe pour lui & pour 16 
Ms. Ia expédie auf. tt une Eltifette à la Veuve du défunt Sera PoE de 
et A vive part, qu'il prenoit au fujet de leur züliction commune. Le Baron ge 
“4, Minittre du Roi de Suède à la Diète, a &té chargé de notifier, de fa part, le dé 
pad hfinee-liérédiatre de Day, z PEleêrice de Bavière, Fille de ce Prince, Ran 
à PEle&teur, fon Epoux: Il eft parti fubictemeat pour cet effet, la. nuit du 3o, au 3re 
Ecembre, de Ratisbonne Pour Alunich. : 
) EXTRAIT des Beuilles publiques de L von du 15. Nivôfe C5. Janvier. ) Öons 
Cut égaler Pimpatience, avec laquelle on attend ici l'arrivée du En ef 
bli lr, que caufora fa préfence, Tout prend ici le GerR Ore GE aleg le 
deren La population iamenfe de la Ville, accruë d'une multitude d'Etrangers, circu 
Let f e L > â lus grand 
AFAs, (ans tronble, fans rixe & fans confufion. Il règne EE rek 
mbr d \S grande fécurité; ta Police elle- même fe trouve heureufement étonn î jn a 
re ° Plaiates qu'elle recoit. Tes HE bitans de la Ville partagent avec les Meeden jehrs 
hifirs ke Labtes, leurs Réumions „leurs Concerts, leone hals, Teube dd en retour 
ìr Pee us cordiale hofpicalitg aceaeille le Peuple Cisalpin, atten nk de Came 
Bree Par ] AMtd. N'eft-il pas naturel & vraifemblable „ que ä formés par 
PICS, Étenduë, « inaltérables , vont s'étabiir entre eux % nous, & que les liens, sd 
CifConftances Politiqaes, feront étroitement refferrés par les affections perfonnelles &. 
Intérêrs Particaliers, *+ 
108 Jeunes- Gene, qui fe font fait 
nain, devant du remier-Conful, 
ES Fn RE RUX évolutians & mano: 
fot, < de Afontbrifun fe font 


p tes - Gans de Zy 
Le Miniftre de is 


verts, où il tr 


gr Ree N Ir 'e même de- 
d'un fi grand.poids, que tout facrifice dev eut pen en K eend 
ment refpuckueux m'ordonnent „ en même tems, ne En Deanitons pe 
n conféguence, la liberté de lui préfenter une Copie dz n 


infcrire ponr former la Cavalerie Lyonnoife, qui pen 
fous les ordres du Commandant Berruyer, s bk 
uvres d'Eguitatiou. Ox affure, que les dE ren 
auf organifés en Escadrons de Cavalerie, 2 

» Paur atier à la rencontre du Premier -Conful. Haas 
s Relarions-extérieures Continue à donner, chaque jour, un Dîser So. 


Ï Ì Ì fri s de ril G- 
* Mini Wte alternativemeat les Citoyens les plus diftingué: de B ile, PA 
ion de ‚eMoigné, ces jours-ci, A notre Préfer, le Confeiller-d'Erar Najacs 5 


Ed 

S Préparar. fe » Faits par celui-ci pour la réception da Premier-Con/ul & pour \’Gra- 
de la Confulte Cisalpine, par la Lettre fuivante, * s nn S 
he ET0r EN, Pai lu avec beaucoup d'intdrét la Lettre, que vons avez bien vouls m'a 
Oer, le 8. Nivôre, fur les dispofitions que vous aven prifes pour la réception du Ì remier- 
$oCal & pour Vétablifsment de là Confutie Cisa'pine. Ze Premier-Cocful , auguel Lai Sho 
his de fuire COunoftre ces details, ne beurra gu’être infiniment farisfait de votre eR- 
SEMERL, du bon 8sut de vos Préparatifs, des t!moignages de laf: Fon des Lyonnvis. 
CSisné ) TALLEYRAND. en 
Bes Premier Confut, afitant à VATcmblée Cisalpine » fera placé dans une Eribiune diie 
dienen du PD éfideat. Cette Trib>rne eit dézorée par des Tropheesen Bronze, qur in 

hi 4 


| en jor in: 
uifances, contre lesquelles ij a-commandé les A-mges Frangsifes. Sur les Bur 


tes'de cotnmunication font renréfentés les Fleuves da Tibre & du Nil. La Voûte ef: 
un Ciel fans nuages; ce qui v a fait appliquer ce Vers de Virgile dans V'Endide: ú 
„ Colledas fugat nubes, Solemgue reducit, ” { 
«‚ Le Corps de PArchevê que de Bilan a été transporté, hier, à ro. heures du foif: 
Chapelle de la Confulte, où fe feront svjourd’hui les Cérémonies Funéraires. Ce 
s’eft fait fans pompe: Le Corps, placé fur une Voiture, éteit fuivi par quelques pré 
liens, quis arrivés dans la Chapelle, y ont récité les Prièses accoùtumdges. Le rect 
Religieux, les larmes de quelques-uns de ces Hommes reipectables, offroient un tab! 
chant de piéié & de regrets. — Ua autre Député Cisalpin, le Citoyen Arancos ande 
fre des Finances de cecte Républigue, vient également de termiser ici fa carrière , dal” 
du 18. au.19. de ce mois, Viétime d'une Maladie de poitrine: li éroit âgd de 45. ars 
EXTRAIT des Nouvelles de Paris jusqu'au oo. Nivôle (ra. Janvier.) 
s Aux nominations d'un grand nombre d’Infpeëteurs & Sous- lufpcéteurs zoet 
annoncées le 19. Vivófe par le Journal oficiel, cette Feuille a ajouté, le lende 
nouveiles Juiftes des Commiflsires-Ordonnateurs & des Commiflaires- des- Geé 
VArmée Frangoife, Ces Adminiftrateurs Milicaires , dont le Corps vient de fabirÍ, 
tiëre réorganifation, feront desormais, les Commiflsires- Ordounateurs, au no%: 
trente-cinq5 les Commiflsires-des-Guerres, au nombre de deux -cents quatre. 
ces Places ont étéremplies parle Presrier-Cornful, avant on départ pour Zyon. re 
autrenominaton Militaire plusidtéreflunte, quia été faitenouvellement, eft celle Wi 
ral Belliard à on Commandement fupérieur dans les Diparremens de la Répub:id 
témoignage auffi peu équivogue, donné À ce Chef Mititaire de Armée d'EZ 
Vapprobation de (a conduite au Caire par le Gouvernement, lui a été rendu plus 
encore par la manière, dont fa nouvelle Place lui a été offerte. Le Miniftre de Íf 
re a écrit, à cette occafion, au Général Bellierd, en ces termes: ** Ze Gouver 
5 CITOYEN GÉNÉRAL, fe plait à rappeller les fervices diflinguês que vous VE 
> duss il fait apprécier vos intentions dans la dernière Campagne de l Arinde 
… Le Premier-Conful vous donne un tömoignage de fes fentimens, en vous confiant 
… mandement de la aant Divifton Militaire ; wous trouverez cí- joint vos Lettres de 
, Fe vous falue. (Signé) BerTuier. ” — Ainfi le Procès entre les Générf 
nou & Belliard, au fujet de la reddition du Caire, ce Procès fameux dans VEx?% 
de V"Egypte, fembie décidé déjà A l'avantage du dernier: Et il paroft, que le GéÛ 
chzf Bfenou, fi, à fon retour dans fa Parrie, il eft bien regu en confidératiof 
opiniâtre conftance, n'emportera pas Péloge de la prévoyance Militaire , que Î€, 
Commandans lui ont toujours disputé, fur-tout peur avoir disperfé imprudem 
Forces Frangoifes, au moment du débarguement de lArmée dngloife à Aboukir. 
‚‚ Le Minittre de P'intérieur a adreflé, depuis peu, au Préfet de Gand, for elf 
fentarions des Fabricans de cette Ville, entre autres au fojer de la conciufi d 
Traité de Commerce avec P Angleterre , une Lettre ainfi congue. ” 
 J'aiseens, CirtorvenNn PRÊreEr, avec votre Lettre dua. Frimaire dernier, IN 
re des Tiferands en Laine de la Commune de Gand. Ils demandent, “* 10. gue le GO4 
s, ment facilite Ventrée des Blatières premières par un bon Traitd avec VEfvagne; 2 
«, obrienne du Gouvernement Efpagnol une moddration fur les Droits d'cxportation dé 
zo En France; 30. qu'on maintienne la prohibition abfoluë des Mlarchandifes etrangdr” 
Gouvarniment, CITOYEN PRÉFET, necefe de s'occuper de la profpirisd des Mat 
zes & du Commerce. Illa même prévu les réclamations des Fabricans de Gand, en annê 
2» gu'aucun Traitd de Commerce ne feroit, guaunt à préfent , fait avec l' Angleterre, 
2, Prohibitions exiflantes Etnient prowifoirement maintenues, jusqu'à ce quenous puffo’ 
s ave plus davantage contre U'Induflrie étrangère., ®” Quant à Vumt!iorarion dts 
sl wa Etre pris des mefures effcaces pour atteindre ce but: Le Gouvernement fait venit 'i 
gee guatre-mille Moutnns, formant le compldment de ceux. dont Venrtrde en France 4 
cordde par te Traitd de Bìle. D'un autre côté, je me propofe de faire réimprimer & dij 
V'Ouvrage de Daubenton, far VEducarian des Bêtes à laine, Vous fentez, CytToyEN 
EET) gu uwec ces avantages ilns fera pas nécefluire d°obtenir de VEfpagee une dimt 
fur les Droits d'ezpordation des Laimescen France. Pe vous invite à donner connoifrarst 
Lettre aur Fubricans, en bes affnrant, que je no perds point de vuë ieurs ivteréiss g 
fout Foöjet de toute ma follicitude, °° (Sigaé) CHarT al} 
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4d LE YDE, as Bureau des Nouvenuves Poririgv 
dar ABRAHAM BLUSSÉ, le Jeune. 


